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Écoutez chers camarades 
La chanson d'un vieux troupier 
Quand il se voit de la classe 
Après ses cinq années passées 
 
Je tire au sort point de chance 
Mauvais numéro j'ai pris 
Et pour servir la France 
Voilà cinq ans que je suis parti 
 
On m'a conduit à La Roche 
Mon chef-lieu de département 
On m'appelle et l'on m'enrôle 
On me place dans les rangs 
 
Vous voyez mon bon jeune homme 
Joindre votre régiment 
A Coulommiers Seine-et-Marne 
Et ce sera pour cinq ans 
 
Quant à Coulommiers j'arrive 
On me conduit droit au camp 
Dans ces baraques militaires 
Et ce sera votre régiment 
 
Vous voilà une paillasse 
Couverture et traversin 
Comme vous n'êtes pas de la classe 
Vous vous trouverez fort bien 
 
Attention en remuant la plume 
De ne pas percer le côté 
Je me couche parmi les puces 
Et toute la nuit je dormis 
 
Le lendemain à l'exercice 
Aussitôt la pointe du jour 
Il fallait bien faire sans réplique 
Faire les pas et demi-tour 
 

Le tantôt sans plus attendre 
On me donne rouge pantalon 
Veste et capote et tunique 
Sac fusil et ceinturon 
 
Le tantôt sans plus attendre 
On me donne un fusil 
Il fallait bien apprendre 
A se servir de cet outil 
 
On me fait porter les armes 
Arme sur l'épaule et reposé 
L'escrime la baïonnette 
Et la charge à volonté 
 
Il faut encore que je vous dise 
De Coulommiers je partis 
A Paris à l’École militaire 
Et autres garnisons je fis 
 
C'est comme à Poitiers 
Et à Versailles à St-Cloud 
Et Rocquencourt 
A Coulommiers j'ai retourné 
 
A Orléans chers camarades 
Notre dernière garnison 
C'est là qu'étant de la classe 
Le régiment nous quittions 
 
Adieu fusil adieu sabre 
Je vais vous abandonner 
Ceinture …...et sac 
Je veux m'en débarrasser 
 
Adieu tous mes camarades 
Et tous mes meilleurs amis 
J’envoie le métier au diable 
Et je m'en vais divertir 
 

 
 

0294_2000_petit_charles 
manuscrit Charles Petit, Les Sables-d'Olonne, 1906 

saisie Danielle Carpier 


